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▪ Excellence Madame DOMINIQUE OUATTARA, 
Première Dame de Côte d’Ivoire, Présidente du Comité 
National de Surveillance des Actions de Lutte contre la 
Traite, l’Exploitation et le Travail des Enfants ; 
 

▪ Madame l’épouse du Vice-Président de la République ; 
 

▪ Madame l’épouse du Premier Ministre, Chef du 
Gouvernement ; 

 

▪ Messieurs les Présidents d’Institution de l’Etat ; 
 

▪ Mesdames les épouses de Présidents d’Institution de 
l’Etat ; 

 

▪ Madame la Ministre de la Femme, de la Famille et de 
l’Enfant ; 
   

 

▪ Mesdames et Messieurs les membres du 
Gouvernement, Chers Collègues ; 
 

▪ Messieurs les Ministres Gouverneurs ; 
 

▪ Monsieur le Ministre, Président du Conseil Régional 
de la Nawa ; 
 

▪ Excellences Mesdames et Messieurs les 
Ambassadeurs et Membres du Corps Diplomatique 
accrédités en Côte d’Ivoire ;  

 

▪ Mesdames les épouses d’Ambassadeurs ; 
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▪ Mesdames et Messieurs les membres du Corps 
Préfectoral ; 

 

▪ Madame La Représente du Maire de Cocody ; 
 

▪ Mesdames et Messieurs les Représentant des 
Agences du Système des Nations Unies en Côte 
d’Ivoire ; 

 

▪ Mesdames et Messieurs les Directeurs Généraux, 
Directeurs centraux et Chefs de Service ; 

 

▪ Mesdames et Messieurs les Membres du Comité 
National de Surveillance et du Comité Interministériel 
de Lutte contre la Traite, l’Exploitation et le Travail 
des Enfants ; 

 

▪ Mesdames et Messieurs les représentants des 
entreprises et industries du Cacao et du Chocolat ; 

 

▪ Mesdames et Messieurs les représentants des 
organisations professionnelles d’employeurs et 
syndicales de travailleurs ; 

 

▪ Mesdames et Messieurs les représentants des 
Organisations Non Gouvernementales Nationales et 
Internationales ; 

 

▪ Honorables Guides Religieux ; 
 

▪ Mesdames et Messieurs les Présidents des Sociétés 
Coopératives de Producteurs ; 

 

▪ Distingués Invités en vos rangs, grades et qualités ; 
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▪ Chers Amis de la Presse nationale et Internationale ; 
 

▪ Mesdames et Messieurs 
 

Excellence Madame la Première Dame,  

 

Je suis honoré de participer à vos côtés à cette cérémonie de 

lancement officiel du programme “Ensemble pour agir sur 

les causes profondes du travail des enfants dans la 

Nawa” initié conjointement par l’UNICEF, le BIT et l’OIM 

dans le cadre de la lutte contre le travail des enfants dans 

notre pays. 

 

Votre présence effective à la présente cérémonie, témoigne 

une fois de plus, votre soutien indéfectible aux initiatives qui 

contribuent à la lutte contre le travail des enfants dans notre 

pays, ces enfants que vous chérissez tant et pour qui vous 

ne ménagez aucun effort. 

Aussi, voudrais-je saisir l’occasion qui m’est offerte, pour 

vous renouveler mes sincères hommages ainsi que mon 

infinie reconnaissance pour les innombrables efforts que 

vous déployez, aux côtés de votre époux,  

Son Excellence Monsieur le Président de la République, 

Alassane OUATTARA, pour la noble cause de 

l’autonomisation des femmes et du bien-être des enfants 

dans notre pays. 

De par vos bonnes et généreuses actions à la tête du CNS 

vous avez su impulser une bonne dynamique nouvelle à 
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la lutte contre la traite, l’exploitation et le travail des enfants 

dans notre pays. 

Cette lutte farouche et redoutable, vous la menez corps 

et âme, avec dextérité et magnanimité.  

Oui Madame La Première Dame, 

Vous êtes une puissante combattante du bonheur et de la 

dignité pour la mère, pour le père et pour l’enfant, en un mot, 

pour la famille. 

 

Et les fruits de votre noble lutte sont perceptibles aujourd’hui 

au-delà de nos frontières. 

 

 Toute l’humanité saura se souvenir de vous simplement 

parce que vous vivez pour et par les autres que vous 

rendez heureux. 

 

Infiniment merci à vous, Excellence Madame la Première 

Dame ! 

 

Je remercie également l’ensemble des membres du 

Gouvernement présents à cette activité. Chers collègues, 

votre présence distinguée à cette activité, témoigne une fois 

de plus, au-delà de la transversalité de la question du travail 

des enfants pour nos départements respectifs, de notre 

volonté commune à endiguer ce fléau.  
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J’adresse également mes salutations et mes remerciements  

à Son Excellence Madame Francesca Di Mauro et à 

Monsieur Trembley Léo qui représentent respectivement 

l’Union Européenne et la Confédération Suisse qui financent 

conjointement le programme dont nous procédons au 

lancement officiel aujourd’hui.  

Je salue très fraternellement mon ami et frère, le Président 
du Conseil de la Région retenue dans le cadre du lancement 
de ce programme, le Ministre Alain-richard DONWAHI.  
Cher aîné, connaissant ta proactivité, je n’ai point de doutes 
qu’avec ton appui, ce programme connaîtra un franc 
succès dans la région de la NAWA.   
 
Je voudrais qu’ensemble nous prions pour le repos de l’âme 
de Monsieur Le Préfet de Région de la NAWA, Préfet du 
Département de Soubré, Monsieur MESSEMBA KONE qui 
nous a quitté, que Dieu l’accueille dans son paradis. 
 
J’adresse mes sincères condoléances à l’ensemble du corps 

préfectoral de la NAWA ainsi que des autres régions de notre 

pays, pour la perte douloureuse de ce collaborateur émérite.  

Par ailleurs, cette cérémonie me donne aussi l’occasion de 

remercier très sincèrement l’ensemble des membres du 

corps Préfectoral de notre pays, pour leur précieux apport 

dans le développement local de nos régions et 

particulièrement leurs précieuses collaboration et 

contribution dans le cadre de la mise en œuvre de la stratégie 

d’extension et de pérennisation du SOSTECI. Grace à cette 

franche collaboration, tous les 111 départements de Côte 

d’Ivoire disposent à ce jour d’une unité opérationnelle du 

SOSTECI et cela est à saluer.   
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Mes salutations et mes remerciements vont également à 

l’endroit des Agences du Système des Nations Unies, 

engagées aux côtés du gouvernement ivoirien dans la lutte 

contre le travail des enfants. Je voudrais, en particulier, 

saluer ici, Monsieur Marc Vincent, Représentant Résident 

de l’UNICEF ; Monsieur Frédéric Lapeyre, Directeur Pays 

du BIT et Madame Letizia Tirôné, Chef de mission de l’OIM, 

dont les agences portent conjointement le « Programme 

Ensemble pour agir sur les causes profondes du travail des 

enfants dans la NAWA ».  

J’associe enfin à ces remerciements les Partenaires 

Techniques et Financiers, les partenaires du secteur privé et 

des organisations de la société civile ainsi que les experts 

nationaux et les acteurs de terrain qui œuvrent pour 

l’éradication de la traite, l’exploitation et le travail des enfants 

en Côte d’Ivoire. 

• Distingués invités, 

• Mesdames et Messieurs, 

L’engagement de notre pays à éradiquer le travail des 

enfants, impulsé par le Président de la République, Son 

Excellence Monsieur Alassane OUATTARA, n’est plus à 

démontrer !   

 

En effet, dès son accession à la magistrature suprême de 

notre pays en 2011, il a inscrit la lutte contre le travail des 

enfants au rang des priorités de l’action gouvernementale. 

Cette forte volonté politique s’est matérialisée par  

des réformes structurelles importantes ainsi que par le 

développement et la mise en œuvre de politiques visant 
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à éliminer les causes profondes du travail des enfants 

dans notre pays.  

 
A ces nombreuses réformes, s’ajoute la récente décision 

historique du Chef de l’Etat, qui a marqué son accord, 

lors du Conseil des Ministres du 12 octobre 2022, pour que 

les structures de gestion et de régulation des binômes Café-

Cacao, Hévéa-Palmier à huile, Coton-Anacarde paient, au 

titre de la CMU, les cotisations des producteurs qui leurs sont 

affiliés. 

 

Et je voudrais à ce titre, réitérer mes remerciements à Son 

Excellence Madame la Première Dame, qui a soutenu, mon 

plaidoyer en faveur de l’accès de nos braves paysans à la 

CMU. 

 

Après les enfants à travers votre Fondation, les femmes 

avec le FAFCI, ce sont aujourd’hui nos parents 

agriculteurs qui sont les plus heureux par l’effet d’une de 

vos belles et généreuses actions ! 

 

Pour cela, je voudrais à nouveau me tourner vers vous, 

Excellence Madame la Première Dame, pour vous traduire 

solennellement ma gratitude ainsi que celle des producteurs 

pour toutes ces mesures qui visent l’amélioration des 

conditions de vie des producteurs et qui contribuent 

structurellement à la lutte contre le travail des enfants 

ainsi qu’à la durabilité des chaînes d’approvisionnement.  

 

Madame la Première Dame, 
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Votre volonté inébranlable de contribuer au mieux-être des 

plus défavorisés, nous édifie ; 

Votre détermination infaillible dans la Lutte contre le Travail 

des Enfants, nous galvanise et nous inspire,  

C’est pourquoi à vos côtés nous sommes convaincus que 

nous saurons relever le défi de l’éradication du Travail des 

Enfants dans notre Pays ! 

  

 

• Distingués invités, 

• Mesdames et Messieurs, 

Guidés par la vision 2030 du Président de la République, 

Son Excellence Monsieur Alassane OUATTARA, nous 

avançons résolument vers une Côte d’Ivoire plus prospère et 

plus juste. Et de nombreux progrès ont déjà été réalisés ! 

En effet, les actions déjà entreprises par le Gouvernement, 
nous ont permis d’enregistrer des résultats positifs salués 
par le Gouvernement américain qui, depuis 2012, classe 
la Côte d’Ivoire parmi les Pays fournissant des efforts 
significatifs pour lutter contre le travail des enfants. 
 
Nos efforts ont également été reconnus par l’OIT qui nous 
classe parmi les Pays pionniers de l’alliance 8.7, qui est 
un partenariat mondial visant à aider les Etats membres 
des Nations Unies à prendre des mesures immédiates et 
efficaces pour éliminer le travail des enfants d’ici 2025 et le 
travail forcé, la traite et l’esclavage moderne d’ici 2030.  
 

Toutefois, l’éradication complète de ce fléau requiert 

beaucoup de ressources et une synergie de nos actions. 

C’est pourquoi, je me réjouis de l’initiative « ensemble pour 
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lutter contre les causes profondes du travail des 

enfants » qui apportera une contribution supplémentaire à la 

lutte contre le travail des enfants dans notre pays.   

Je formule le vœu que ce programme renforce les structures 

et les cadres d’intervention que l’État a, mis en place pour 

lutter contre ce phénomène.  

Car, pour lutter contre ces causes profondes du travail des 

enfants, dont la pauvreté, le faible niveau d’instruction et de 

qualification professionnelle de nos parents paysans et leurs 

enfants, l’absence d’opportunités de travail décent, le faible 

accès aux mécanismes de protection sociale et aux services 

sociaux de base, pour ne citer que ceux-là, il faut  

des réponses structurelles capables d’opérer des 

transformations productives quant à leur impact sur 

l’amélioration des conditions et la qualité de vie des 

populations.   

Je demeure donc convaincu que c’est en œuvrant ensemble 

à renforcer les dispositifs et les programmes 

gouvernementaux dans le cadre systémique et coordonné 

mis en place par le gouvernement que nous parviendrons  

à impacter durablement les causes profondes du travail des 

enfants.  

Le programme conjoint du BIT, de l’UNICEF et de l’OIM dans 

la Nawa ne devra pas être un programme sectoriel en plus, 

mais plutôt, une contribution pertinente au renforcement 

de l’action gouvernementale.  

 

A côté de tous ses dispositifs et programmes existants, 

notre pays dans sa lutte contre l’élimination du travail 
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infantile à son joker gagnant qui en tant que de besoin 

nous ouvre toutes les portes, et c’est vous Madame La 

Première Dame.  

Nous avons la chance de vous avoir. Et sans vous, 

certains acquis substantiels dans la lutte contre le travail 

infantile dans notre pays n’auraient pas été obtenus. 

Soyez en infiniment remercier. 

C’est sur cette espérance que je voudrais clore mon propos 

en réitérant mes remerciements, à Son Excellence Madame 

la Première Dame ainsi qu’à chacune des personnalités ici 

présentes. 

  

Je vous remercie de votre aimable attention ! 


